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Antoine Gennaoui, Roger Lacroix et Charles Ryter. — Spectre
cle modulation de frequence.

Nous avons etudie le spectre d'un emetteur de 3 cm de

longueur d'onde module en frequence. Pour cela, nous avon.s
realise le montage suivant:

Un klystron de frequence ^ 104Mc est module en

frequence par un oscillateur de frequence qßr: (0,3 Mc < ^
< 3 Mc). Un second klvstron, de frequence voisine de celle

2tt
du premier, jouant le role d'oscillateur local, est balaye lineai-
rement en frequence. Les ondes des deux klystrons sont

envoyees sur un cristal melangeur et les battements obtenus
sont regus par un recepteur de radio regie sur une frequence
comprise entre 15 et 30 Mc. Le signal detecte par le recepteur
est envoye sur un oscillographe, dont le balayage est synchronise

avec le balayage de frequence du klystron local (voir fig. 1).

BALAYAGE

5 0 c/s

Fig. i.
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Le resultat de ces manipulations est le suivant:
Modulant en frequence un emetteur de champ e E sin co0 t,

on trouve un champ e E sin (co0 t + ^ sin qt), oil ^ est la

frequence modulatrice et Aco l'amplitude de modulation ou

«swing».
Cette derniere expression peut etre developpee en serie de

Fourier. On a alors, en posant ^ x:

e E [J0 (x) sin to0 t + Jj (x) (sin (to0 + q) t — sin (to0 — q) l),
+ J2 (x) (sin (to0 + 2q)t + sin (u0 — 2q) t),
+ J3 (x) (sin (co0 + 3q) l — sin (co0 — 3q) t),
+ ]•

On sait d'autre part qu'un cristal melangeur detectant un

champ e donne ä ses bornes une tension V ae + ße2. Si e

contient le melange de deux frequences, on a:

e E sin to t + E' sin &/ l
E2 E'2

V ß ——h ß 1- *E sinoit + aE' sin to't —

E2 E'2
— ß -y cos 2<o« — ß — cos 2to t

— ßEE' cos (co + to') t + ßEE' cos (to — to') t

Appelant co la pulsation du klystron balaye et co' co0 ± nq
celle du klystron module, on a done, en se limitant aux termes
de moyenne frequence, les seuls passant le recepteur:

V V0 [J0 (x) cos (to0 — to) t

+ J1 (a:) (cos (to0 + q — to) I — COS (to0 — q — to) C)

+ J2 (x) (cos (to0 + 2q — to) + cos (to0 — 2q — to) t)

+ J3 (z) (cos (to0 + 3q — to) t — cos (to0 — 3q — to)

+ .- ]

oil V0 est une constante dependant du cristal et de la puissance
des deux klystrons (V0 ßEE').

On voit done que le recepteur de radio regie sur la frequence /
marque un top chaque fois qu'une des pulsations co0 ± nq — co

du spectre coincide avec 2nf, e'est-a-dire pour co co0 ± nq
— 2iif. L'intensite du top est evidemment proportionnelle au
facteur Jn (x) correspondant.
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C.omme la synchronisation des balavages implique que la

position z du pinceau de l'oscillographe est proportionnelle ä w

(w kz), on aura le top d'intensite Jn, pour z "" ±
On verra done sur l'ecran une serie de tops proportionnels au
module des fonctions Jn (x) pour n entier, ces tops etant separes

de l'espace representant la difference de pulsation q. Entre

deux tops, le changement de frequence du klystron balaye sera

egal ä —• C'est bien ce que nous avons verifie sur nos appareils.
2 7Z

Comme l'a indique Jen, cette propriete peut etre utilisee pour
mesurer les differences de frequence de phenomenes dependant
du klystron balaye.

Universite de Geneve.

Institut de Physique.

Georges Menkes. — Pentolyse et glycolyse.

Preambtile.

Dans des travaux anterieurs (6, 7), nous avons defini la
pentolyse: une propriete caracteristique du serum sanguin cance-

reux qui est de degrader les pentoses. Cette propriete est

particuliere ä l'organisme cancereux; eile v est constante.
Nous l'avons retrouvee dans quatre-vingt-quinze cas 2.

La pentolyse est due ä Taction de un ou de plusieurs ferments.
Nous avons pu identifier des acides, produits de la degradation.
Par la methode de Friedemann, Cotonio et Shaffer (3, 5), nous

avons dose Tacide lactique et, par une autre methode, identifie
Tacide pyruvique (4).

La glycolyse est la transformation enzymatique des glucides
en acide lactique; e'est une propriete qui appartient, ä des

degres divers, ä tous les tissus vivants. On la rencontre aussi

bien dans le cancer que dans l'organisme normal.

But du travail.

Le but de ce travail est d'etablir une comparaison entre la

glycolyse et la pentolyse et, plus particulierement, de rechercher

1 Le detail de ces cas fera Tobjet d'un travail ulterieur.
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